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Rita Mooney est la pionnière des parents d’accueil de la SAECH de Hamilton et s’y connaît en  

matière d’adaptation. Cela fait plus de cinquante ans qu’elle prend en charge des enfants dans la  

région – plus d’enfants qu’elle ne peut compter. Au cours des dernières décennies, en plus de ses  

quatre propres enfants (dont certains ont été adoptés) elle s’est occupée de poupons et d’enfants  

de tous âges, de même que de jeunes adolescents. Certains sont restés quelques semaines,  

d’autres plus longtemps. Chacun d’eux, dit-elle, est différent. La clé du succès est de faire preuve  

de suffisamment de souplesse pour répondre à leurs besoins. 

 

Il faut apprendre à connaître l’enfant 
« J’ai pris en nourrice des poupons pendant de très nombreuses années, affirme Rita. Un nouveauné est très différent 

d’un bambin. Il faut apprendre à connaître l’enfant. Certains enfants ont besoin de plus de réconfort, de câlins, et 

d’autres, pas du tout. » 

 

Rita dit qu’il est important de leur montrer où ils vont dormir. Elle leur parle souvent un peu de leur famille, et de ce à 

quoi ils peuvent s’attendre lorsqu’ils sont avec elle. Ses propres enfants, lorsqu’ils étaient à la maison, étaient très 

contents de montrer leurs jouets et les coins de jeux dans la maison aux nouveaux venus. 

 

Pour les enfants plus âgés et les jeunes adolescents, Rita prétend qu’il peut être traumatisant de quitter ses amis et sa 

famille. Ils ont peur et il est important qu’ils se sentent à la maison. Toutefois, elle prend bien soin de ne pas établir de 

règles tout de suite, mais plutôt d’instaurer une routine, comme de s’asseoir à table aux repas, c’est important. 

 

« Les enfants possèdent une grande capacité d’adaptation, et en tant que parent d’accueil, il faut se montrer souple 

également. » Affirme-t-elle. « Je m’organise pour qu’ils se sentent très bienvenus. Les deux premières nuits sont très 

difficiles pour eux et il faut être prêt à passer du temps avec eux. Ils finissent par s’habituer. » 

 

Tous les enfants s’ennuient 
Rita souligne que peu importe le contexte familial dont est issu l’enfant, dans la 

plupart des cas, ils sont tristes de quitter leurs parents, et ils veulent retourner à la 

maison. Dans la majorité des cas, l’organisme travaille en ce sens également. « Nous 

ne mettons jamais les parents ou la famille à l’écart et nous comprenons que les 

enfants sont attachés à leur famille », affirme Rita. « Les enfants s’ennuient beaucoup 

de leur famille et de leur quartier. Ils quittent un endroit qu’ils connaissent 

énormément pour venir dans un endroit qui leur est complètement inconnu. » 

 

Dire au revoir 
Bien que Rita et son époux aient adopté un des enfants qu’ils avaient accueillis, elle 

insiste sur l’importance d’être réaliste. « À de nombreuses occasions, lorsque nous 

avions des poupons qui restaient chez nous longtemps, l’idée de les adopter germait en moi, mais nous avancions en âge 

et avons donc convenu que les bébés ont besoin d’une famille plus jeune. C’est un bon sentiment d’aider une famille à 

devenir une famille, souligne‑t‑elle. » 

 

Donc comment est-ce que ça se passe quand la prise en charge d’un enfant est terminée et qu’il est temps de dire au 

revoir? « J’affiche un sourire et je les laisse partir », affirme Rita. « Ce n’est pas toujours la chose la plus facile à faire, mais 

cela fonctionne. C’est certain qu’ils nous manquent, mais alors il y a un autre enfant qui a besoin de nous, et on 

recommence ». 


